LPENSEIGNEMENT PRIMAIRE

A

LYON ET DANS LE DEPARTEMENT DU RHONE

AVANT ET APRES 1879

(Suite)

Pendant que, de 1835 4 1870, partout en France, on a
construit des maisons d’¢cole, aussi bien dans les villes que
dans les villages et dans les hameaux, Lyon, sous ce rap-
port, est resté stationnaire. On a commencé, 1 Porigine, a
louer des appartements pour y installer des ¢coles et on a
continué. Les écoles de Lyon sont logées & un 2¢, & un 4°
ttages, sur des cours, dans des ruelles, comme on peut.
Lc loyer des ¢eoles cotite & la ville 200,000 fr. par an.

On a laiss¢ Lyon se transformer des Terreaux & Perrache,
sur un espace de trois kilometres; 4 la place des rues étroites
et sombres, il y a de belles places, des rues magnifiques,
mais pas une maison d’¢cole. On n’a pas réserve le plus
petit espace pour une ¢cole primaire. Clest la une faute
grave qu’il est aujourd’hui presque impossible de réparer.

Le 4 septembre 1870 a trouvé cette situation des ¢écoles
a Lyon. L’administration d’dlors a procédé révolutionnai-
rement. Elle a renonce, pour la direction des ¢coles publi-
ques, 4 la fols aux congrégations religieuses et & la Société
laique subventionnée. Pendant deux ans, toutes les écoles
communales de Lyon ont ¢t¢ dirigées par des laiques.
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